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17* 90 300* 2010

9.3* 26 420* 7 42.5 45*2.8

412 5 16 45 38

3 12 40 37 401

0.5 4 12 37.7

0.6 5 36.2

* Pendant le vol ou peu après — In flight or immediately after landing

Dans le cas du pigeon et de la cor­
neille, on a découvert que la respira­
tion et le battement des ailes sont par­
faitement coordonnés, l’inspiration (in­
halation) s’effectuant toujours lors du 
mouvement ascendant de l’aile. Chez 
les autres oiseaux le mouvement des 
ailes est, le plus souvent, beaucoup 
plus rapide que la respiration. Essen­
tiellement, les deux fonctions sont in­
dépendantes, ce qui expliquerait l’in­
terruption du chant durant le vol, quoi­
qu’il y ait ordinairement coordination 
variant de trois à cinq battements d’ai­
les par respiration.

La détermination de la ventilation 
pulmonaire et de la teneur d’oxygène 
dans l’air exhalé par le masque a mon­
tré qu’une très forte quantité de chaleur 
est produite durant le vol, variant de 
12 à 15 fois le taux auquel la chaleur 
est produite par un organisme étant au 
repos et correspondait aux augmenta­
tions presque maximales de chaleur 
durant les exercices violents chez les 
animaux bien entraînés. L’énergie pro­
duite pendant le vol, selon le D Hart, 
pourrait être parmi les plus grandes 
sources d’énergie dans le monde ani­
mal.

Le nombre de pulsations du cœur 
chez les oiseaux, durant leur vol est re­
marquablement élevé, atteignant jus­
qu’à vingt battements à la seconde

chez les petits oiseaux, comparative­
ment à trois battements à la seconde 
chez un homme effectuant un travail 
de force. On estime, d’après la con­
sommation d’oxygène et le rythme car­
diaque, que chez le petit oiseau la cir­
culation du sang par minute serait d’au 
moins le double de son poids.

En raison de la forte dépense d’éner­
gie, la dissipation de chaleur durant le 
vol pose un problème, notamment lors­
qu’il fait chaud. Contrairement aux 
théories anciennes, on a constaté qu'en- 
viron 85% de cette chaleur se perd 
par convection. En d’autres mots, elle 
se dissipe principalement par le refroi­
dissement de l’air en traversant le plu­
mage plutôt que par le refroidissement 
par l’eau, soit par évaporation au ni­
veau des poumons et des nombreuses 
poches d’air. Ceci a l’avantage de ré­
duire fortement la déshydratation du­
rant les longs vols migratoires, bien 
que le problème se pose de savoir com­
ment la dissipation de la chaleur pour­
rait s’accomplir chez les oiseaux à plu­
mage très épais.

Il ressort de ces études que la perte 
de chaleur doit être si étroitement ré­
glementée durant le vol qu’elle est re­
lativement indépendante de la tempé­
rature ambiante. On n’est pas encore 
parvenu à expliquer ce phénomène.
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Graphique du haut: pulsations d’un pigeon en 
repos (à gauche) et en vol (à droite); gra­
phique du bas: respiration d’un pigeon im­
médiatement après (à gauche) et pendant le 

vol (à droite).
Graph (above) shows heart beat rate of a 
pigeon at rest (left) and in flight (right). Be- 
low-respiration of a pigeon landing (left) 

and in flight (right).
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